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rraînt aue son muzimu;
Le cadavre n’inspire aucune crainte, on ne _ , , p eu ¿e S a

aussi, ceux qui le transportent sur un brancard improvise^^ ^ odeur _ etc .
sépulture plaisantent volontiers au sujet de so 1- » l’pnterrement

Ce sont les membres de la famille qui ^ .chargent de lenterremen^
Dans certaines régions, tous les assistants maries por en r morue sur lien qui est cens! empêcher la maligne influence de cette ceremome

les naissances futures. v , ,, „ j.„1iv relui au’a

Si le mort a des petits-enfants (abuzukuru), c est a u -
désigné le devin, que revient le travail de l’enterrer. (Nous verrons plus

Fig. 2. La hutte et ses deux cours

A- La hutte (inzu), divisée en plusieurs compartiments :
1 = l’entrée de la hutte (umulyango)
2 = le vestibule (ilebe ly’umulyango)
3 = l’alcôve du lit des parents [ku bulirï)
4 = le réduit du fond [mu mbere) où l’on remise les paniers, les cruches, les houes, etc.

5 = le foyer [iziko] composé de 3 pierres (amashyiga)
6 == l’endroit où le petit bétail passe la nuit attaché à des piquets enfoncés dans le sol
7 = un des quinze ou vingt sticks (soutenant le toit lourdement chargé de paille)

qui est nommé inkingi y’urugarambiro ; il sert de dossier au maître du logis,
qui s’assied devant ce pilier sur un petit tabouret

8 = un autre stick qui a le nom de kanagazi et soutient l’entrée de la hutte.

L. La cour devant la hutte [mu rugo- imbuga)
1, 2 et 3 = greniers à vivres (ibigega)
4 = la porte d’entrée (ilembo)
5 = ouverture (icyanzu) dans l’enceinte qui permet de passer de cette cour dans

l’enclos qui se trouve derrière la hutte
6 = tas de branches (imyugaliro) qui sert à fermer l’entrée la nuit.

C. L’enclos derrière la hutte (igikari)
1 = édicules [amavaro) dédiés aux mânes domestiques ; leur nombre et leur dimen

sion varient
2 = une tombe dont on ne voit plus rien après quelques jours.

U. Les enceintes qui entourent les enclos.


